
Balade dans les pas de géants

Départ : Cours Léopold (parking au milieu et au bout du Cours)

1/ le Cours Léopold. Léopold-Joseph devient duc de Lorraine en 1679. Né en exil à Innsbruck du fait de
l'occupation française de la Lorraine, élevé à Vienne, il recouvre la possession de son duché à 18 ans,la 
Lorraine redevenant indépendante. Il rebâtit villes et villages, fit venir des étrangers pour repeupler le 
duché, développa l'économie et créa une vie artistique et culturelle brillante (édification du Château de 
Lunéville, dénommé en Europe, le Versailles lorrain). En mars 1729, à 50 ans, en voulant franchir un 
ruisseau, il glissa, tomba à l'eau et attrapa une fluxion de poitrine dont il mourut 5 jours plus tard.

Sur la droite en étant face à l'arc de triomphe, du  N° 48 au 52, immeubles Ecole de Nancy ainsi que de 
l'autre côté de la rue, au bout du Cours : au N°1 (maison et bureaux de l'architecte Weissenburger) du :

2/ Boulevard Charles V. Charles V, père de Léopold, fut le seul Duc à n'avoir jamais pu régner en 
Lorraine: à la suite de l'occupation française, son père se réfugia à Vienne (le duché de Lorraine était 
membre du Saint Empire romain germanique). Charles V devint généralissime de cet Empire, réputé pour ne
pas faire courir de risques inutiles à ses troupes et pour prendre conseil auprès de ses subordonnées,  
contraignit les Turcs en 1682 à lever le siège de Vienne et libéra Buda et Pest après 159 ans d'occupation. 
Une légende veut que le croissant dans sa forme actuelle ait été conçu pour célébrer cette victoire. Charles V
est très honoré en Europe Centrale où sa statue est répandue et, à sa mort, Louis XIV dit de lui : " le plus 
grand, le plus sage et le plus généreux de mes ennemis est mort ". Revenir vers le Cours et vers :

3/ la Porte Désilles. " L'affaire de Nancy ". Août 1790: trois régiments de soldats basés à Nancy, à 
deux pas d'ici, réclament leur solde, pensant que l’argent est détourné. Deux de leurs délégués sont fouettés
avant d’être libérés par la population et les soldats. Le 16, sur la base d’informations exagérées, l’Assemblée 
opte pour la répression. Le Marquis de Bouillé arrive à Nancy avec 4 500 hommes et, le 31, entre dans la 
ville: deux régiments rebelles sur trois se rendent quand des coups de feu éclatent soudain vers 16h00.

On comptera entre 260 et 400 morts! André Desilles, jeune officier qui tentait de s'interposer, est blessé et 
meurt 2 mois plus tard. Les révoltés faits prisonniers sont jugés: 41 sont condamnés à 30 ans de galère, 22 
pendus et l’un des chefs de la révolte est même roué à mort. En 1791, la Révolution s'étant retournée contre
la royauté, les mutins condamnés aux galères sont réhabilités et en 1792, après une marche de 25 jours 
depuis le bagne de Brest, coiffés de leur bonnet rouge de bagnard, arrivent à Paris où une « fête de la 
Liberté » est organisée en leur honneur.  On prétend que ce bonnet rouge serait devenu le bonnet phrygien, 
emblème des révolutionnaires. Face à la porte :

4/ la Place du Luxembourg construite sur un ancien bastion des remparts. Entre cette place et le 
boulevard Charles V, prendre ensuite à gauche la rue des Glacis. Ancienne imprimerie de 1872. 
Prendre à gauche la rue Jean Lamour puis à droite :

5/ la rue de Metz. Maison Ecole de Nancy au 12 (Bourgon, 1901).Très beaux édifices aux 38, 58,60, 62, 
80, 91, 93, 95 (Ecole de Nancy, Weissenburger, 1903),103 bis, 34, 11, 23, 31, 33, à côté du 35. (1 Banc 
devant l'église Saint Fiacre). Prendre plus loin à gauche :

6/ la rue Israël Silvestre. Né en 1621 à Nancy, dessinateur exceptionnel, ami de Callot (leurs statues 
se côtoient Place Vaudémont), il enseigna le dessin à Louis XIII,  fut nommé graveur et dessinateur du roi 
avec le rare privilège d'un logement aux galeries du Louvre. Il a gravé des milliers d’œuvres et la plupart des
vues de la capitale et de ses environs. On aboutit sur :

7/ le Quai Choiseul. Étienne- François, duc de Choiseul, né à Nancy en 1719. Si l'un de ses amis le 
décrivait comme « d'une laideur fort agréable », fut un homme d'Etat génial admiré par Talleyrand et 
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Metternich, mais aussi par Voltaire et Rousseau et fut naturellement aussi très critiqué, jalousé car usant de 
la manipulation et de la séduction, considéré même pendant un temps comme faisant plus office de roi de 
France que le roi Louis XV, tant son influence fut grande, disposant d'une vision mondiale.

Sa carrière fait un grand bond lorsque, ambassadeur à Vienne, il négocie le mariage de Louis XVI avec 
Marie-Antoinette, petite-fille du dernier duc de Lorraine devenu empereur germanique, scellant l'alliance 
entre les 2 pays. Paradoxe de l'Histoire, c'est lui le nancéien de naissance qui prit possession pour le roi de 
France de la Lorraine et du Barrois à la mort de Stanislas. C'est encore lui qui amena la Corse dans le giron 
de la France. Il épousa la fille de l'homme le plus fortuné de France, c'est à dire quasiment du monde, mais 
mourut ruiné et endetté par un train de vie somptueux. La rue se prolonge dans le :

8/ Quai Claude le Lorrain.Traverser le carrefour avec la rue Désilles pour arriver devant les 
étonnantes maisons Ecole de Nancy HUOT au 92 et 92 bis ( André,1903, verrière de Gruber).

Claude Gellée dit le... Lorrain, vécut la plus grande partie de sa vie à ….Rome. Né en 1600 dans les Vosges, 
à Chamagne entre Nancy et Épinal, dans une famille pauvre et ayant perdu très jeune ses parents, il suivit, 
apprenti pâtissier, d'autres pâtissiers partis chercher du travail  à Rome où on le surnomma le Lorrain. Il 
trouva du travail chez un peintre, s'essaya lui-même à la peinture et se montra si doué que son employeur, 
étonné, lui prodigua ses premières leçons. Il devint un maître de la lumière dont les toiles furent très 
demandées aussi bien par le pape, le roi d'Espagne que par les familles aisées de Rome et admirées par tous
les grands peintres jusqu'à nos jours, en particulier Turner et Constable. Sa statue, œuvre de Rodin, se 
trouve au Parc de la Pépinière. Revenir en arrière jusqu'au feu et prendre à gauche: 

9/ la rue du Chanoine Jacob. Né en Moselle en 1872, curé de la paroisse de ce quartier, où il créa 
des écoles et des colonies de vacances. Quelques beaux édifices dans cette rue. Prendre à droite :

10/ la rue Hermite. Né en 1822 à Dieuze, mathématicien, il enseigna à l'Ecole Normale Supérieure, à 
Polytechnique et au Collège de France. Bel immeuble Art Déco à l'angle de la rue avec celle de :

11/ la rue Désilles. La prendre à gauche. On débouche sur la rue de Metz à reprendre à droite. 
continuer sur l'esplanade du Cours Léopold jusqu'à :

12/ la statue du Général Drouot. Né en 1774 rue Saint Thiebaut à Nancy, fils de boulanger (il fit ses
études tout en travaillant la nuit avec son père),  surdoué (il apprend en deux ans les connaissance 
mathématiques enseignées dans les écoles militaires supérieures), encouragé à faire des études, il part à 
pied en 1793 à Chalons-en-Champagne se présenter comme seul candidat libre à l'examen de sous-officiers 
d'artillerie et parmi 180 candidats de bonne famille qui se moquent de son air modeste. Il est retenu avant 
que les épreuves ne soient terminées, sidérant par ses réponses le célèbre mathématicien et astronome 
Laplace et applaudi par ses concurrents, sort de cette Ecole major de promotion, se fait remarquer sur les 
champs de bataille car place toujours sa batterie de canons d'une façon qui fait la différence dans les 
batailles. 

Il devient militaire de haut rang, commandant de l'artillerie de la Garde Impériale, est élevé comme Baron 
d'Empire en 1810, fait des prodiges sur les champs de bataille. Lors de la campagne de Russie son coup 
d’œil permet à la France de gagner la bataille de la Moskova ce qui n'empêche pas la retraite de Russie.  
Travailleur acharné, proche de ses hommes, il est surnommé par napoléon" le sage de la Grande Armée ".

Il est l'un des rares à accompagner Napoléon dans l'exil de l'île d'Elbe. Après l'abdication de celui-ci, il est 
déclaré proscrit par Louis XVIII, se rend de lui-même à la prison où on refuse d'abord de l'emprisonner. Il 
finit par être jugé et surtout acquitté, rentre à Nancy. Il a 42 ans, achète une modeste maison avec jardin 
(derrière l'hôtel dit Drouot, rue Saint Léon), ne chauffe pas sa maison, utilise une grande partie de sa 
pension pour venir en aide aux vieux militaires sans que ceux-ci ne le sachent même (à sa mort ils 
découvriront que cette aide s'interrompt et qu'elle venait de lui) Une souscription est lancée dans toute 
l'Europe  tant il fut admiré et respecté pour réaliser la statue qui se trouve ici. *
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